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28 SEANCE DU 5 FEVRIER 1942

l'epreuve de voir, avant de s'eteindre, ses collaborateurs

disperses et sa patrie meurtrie.
Mais, dans la memoire de ses collegues, P. Weiss reste un

souvenir lumineux et un haut exemple.

Seance du 5 fevrier 1942.

Fernand Chodat et Claude Weber. — Influence de la

fluorescence sur la germination.

La fluorescence doit exercer sur les cellules et les tissus qui
la fournissent, divers effets directs et indirects. Si la theorie

permet d'en prevoir quelques-uns, les verifications experimen-
tales de ces effets sont encore rares. Les observations que nous

avons faites sur l'influence de la fluorescence au cours de la
germination contribueront ä cette documentation.

On distingue deux cas de fluorescence: celle qui est spontanee
(primaire), causee par un principe naturellement forme dans la
cellule et celle qui est induite (secondaire) par l'adsorption
artificielle d'un fluorochrome ä la surface de la cellule ou par sa

penetration ä l'interieur. II s'agit, dans les presentes
experiences, de fluorescence secondaire.

Protocole des experiences. — Diviser un paquet de graines
commerciales de Raphanus sativus en deux parts egales;

immerger durant 12 heures ä la temperature ordinaire, le

Jot 1 dans de l'eau de conduite, et le lot 2 dans une solution

aqueuse de sulfate de berberine 1 ä la concentration de l°/00.
Les graines impregnees de sulfate de berberine sont jaunätres

par coloration des teguments; en detachant ces derniers, ä la
fin de l'immersion, et en examinant ä la lumiere ultra-violette
les graines detegumentees, on observe que les tissus des

cotyledons et surtout ceux du germe sont faiblement impregnes. La
voie de penetration du fluorochrome n'a pas ete precisee.

1 Une fermentation perceptible par l'odeur de H2S prend nais-
sance dans ce flacon
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Toutes les semences imbibees sont alors placees sur du

papier filtre recouvrant une couche de coton hydrophile mouille.

Quatre lots comparables sont repartis de la maniere sui-

vante:
A l'obscurite continue: 1. des graines temoins; 2. des graines

impregnees (contröle de Taction propre au sulfate de berberine).

A l'obscurite interrompue par des irradiations ultraviolettes
periodiques: 3. des graines temoins (contröle des actions

propres aux rayons ultraviolets); 4. des graines impregnees

(contröle des actions dues ä la fluorescence).
L'irradiation est fournie par une lampe ä decharge « Philora »,

ä mercure et surpression, type HPW. Le rayonnement se

compose essentiellement de quelques raies appartenant au

spectre du mercure. La raie 3650 Ä represente la presque
totalite de ce rayonnement, ainsi qu'on s'en rendra compte

par les donnees qui suivent:

Longueurs d'onde Intensity relative
(A) approximative %

4047 1,1
3650/63 90,9
3341 5,2
3126/32 2,8

Cette lampe produit done une faible quantite de lumiere
visible residuelle qu'il faut attribuer principalement ä la raie
4047 Ä. La lumiere ultra-violette emise par cette lampe est

specifiquement (3650 A) apte ä exciter les corps fluorescents.

L'ampoule «Philora», par contre, ne fournit pratiquement
aucune radiation de longueur d'onde inferieure ä 3000 A; or,
e'est precisement cette tranche du spectre (2000 ä 3000 A) dont
les biologistes ont reconnu la nocivite (Popp).

La penetration des rayons ultraviolets ä l'interieur des

teguments de graines a ete etudiee par Shull et Lemon; ces auteurs
disent que les radiations dont la longueur d'onde est inferieure
ä 3000 A sont retenues par les teguments; ces enveloppes pro-
tegent, de meme que la cutine, les biocytes contre Taction
defavorable de ces radiations ä courte longueur d'onde. Les
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memes auteurs indiquent que des radiations de 3630 A fran-

ohissent, bien qu'avec un dechet notable, les teguments pour
atteindre les parenchymes du germe ou de l'albumen. Ces

indications tirees de la litterature montrent que les radiations
utilisees dans nos experiences sont les moins funestes de la zone

de l'ultra-violet et sont, dans une certaine mesure, capables

d'atteindre le germe derriere ses teguments.
La distance qui, dans nos experiences, separait la source

lumineuse des graines en voie de germination etait de 50 cm.

La duree de chaque periode d'irradiation fut de 30 minutes

pour certaines experiences et de 60 minutes pour d'autres. Les

graines furent irradiees une fois le matin et une fois l'apres-midi
jusqu'ä la fin de l'experience (9 ä 10 jours).

Pour evaluer les effets enregistres, nous avons distingue

quatre etapes dans la germination: I graine non germee,
2 graine dont les teguments rompus laissent voir la radicule

non degagee, 3 radicule degagee, plus ou moins longue,
4 cotyledons degages des teguments. Les categories 3 et 4

comportent chacune des Stades de developpement interme-
diaire. L'evaluation adoptee est necessairement grossiere et

nous pouvons dire que les resultats signales sont nettement
inferieurs ä ce qu'ils etaient en realite. Le % de chaque cate-

gorie est etabli au bout de 2, 3, 5 jours, etc. et indique le degre
de germination.

Experience 1.

Duree 10 jours; temperature 15°; duree d'une periode d'irradiation
30 minutes; les chiffres figurent le % d'individus ayant atteint
les Stades 1, 2, 3 ou 4.

Stade T6moin Berherine Fluorescence Rayons u. v.

1 15,8 21,7 19,9 10,3

2 8,8 6,1 8,6 5,9

3 25,7 19,4 21,5 10,3

4 49,7 52,8 50 73,6
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Experience 2.

Duree 10 jours; temperature 12°; duree d'une periode d'irradiation
30 minutes.

Stade Tfimoin Berberiiie Fluorescence Rayons u. v.

1 15 11 13,5 10

2 7,5 10 1,5 4,5

3 41 42 36 27,5

4 36,5 37 49 58

Experience 3.

Duree 9 jours; temperature 12°; duree d'une periode d'irradiation
60 minutes.

Stade TSmoin BerbSrine Fluorescence Rayons u. v.

1 22 25 61 79

2 5 5 12 6,5

3 61,5 42,5 26 14,5

4 11,5 27,5 1 0

Experience 3. — Evolution.

Jours
TSmoin BerbSrine Fluorescence Rayons u.v.

Non
germS GermS Non

germS GermS Non
germS GermS Non

germS GermS

2 84 16 81 19 95 5 98 2

5 30 70 35,5 64,5 70 30 89,5 10,5

8 29,5 70,5 28,5 71,5 67 33 85 15

9 22 00 25 75 61 39 79 21

Les chiffres expriment des %.
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Ces essais montrent une action stimulatrice des radiations
ultraviolettes sur la germination de Raphanus sativus. Mais

ces memes radiations, appliquees pendant 60 minutes au lieu
de 30 minutes, retardent au contraire la germination. Popp a

conteste ces actions stimulatrices et a sous-estime, ä notre
avis, certains des resultats acquis dans ce domaine. La variete
des teguments des graines et l'inegalite des moyens experimen-
taux s'opposent a toute generalisation des resultats obtenus;
le facteur longueur d'onde reste en effet le determinant primordial

de ces excitations.
Nos essais montrent que le role de la fluorescence proprement

dite est le suivant: la presence d'un fluorochrome au niveau des

tissus reduit Faction stimulatrice des rayons ultra-violets (duree
d'irradiation favorable: 30 minutes). Tout se passe comme si

une partie de l'energie bienfaisante de ces rayons ultra-violets
etait soustraite par le phenomene de fluorescence.

Dans le cas ou 1'irradiation devient inhibitrice, 1'ecran cons-
titue par le fluorochrome derive une partie du rayonnement et
protege ainsi partiellement Forganisme des eft'ets fächeux des

rayons ultra-violets. (Duree d'irradiation defavorable: 60

minutes.) Le fluorochrome fonctionne comme un trop-plein; tou-
tefois, si la quantite des radiations depasse la dose optimale,
la puissance protectrice du fluorochrome s'avere insuflisante.

La portee physiologique d'une telle experience semble au
premier abord restreinte, puisque les conditions realisees sont
si artificielles. Elle constitue cependant un modele utile ä la

comprehension du role biologique des fluorescences primaires.
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